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Le pardon source de plus de vie

Texte : Matthieu 18. 21-35 - Combien de fois pardonner ?

Contexte : Matthieu 18.21-22

Pierre s’approche un jour de Jésus et lui demande ingénument :
- Seigneur, combien de fois dois-je pardonner à mon frère s’il 
m’offense ? Jusqu’à sept fois ?  

C’était plus du double des trois fois que les rabbins considéraient 
comme la limite raisonnable. Cependant, sa question montre bien que, 
sous des apparences de générosité, le disciple se réserve le droit de 
pardonner ou non. 

Néanmoins, « sept fois » lui semble une proposition généreuse.
Le pardon est peut-être la démarche la plus difficile que nous ayons à 
faire. Pardonner signifie renoncer à la riposte, ce que nous considérons 
tous comme un droit inaliénable. Et cela n’est pas facile.
Combien de fois avons-nous, nous aussi, marchandé notre pardon ou 
l’avons-nous concédé à grand-peine, voire… pas encore ?

Comme Pierre, nous avons une capacité limitée à pardonner. 
Notre patience, en relation avec ce que nous appelons notre dignité, a 
des limites que nous avons bien du mal à étendre jusqu’à « sept fois » !
Ainsi, dans notre vie, le ressentiment semble plus évident que le par-
don, la haine plus forte que l’amour et la faute plus abondante que la 
grâce. De plus, comme Pierre, les seuls coupables que nous pouvons 
imaginer sont… les autres. 

Le Maître doit alors lui présenter une leçon bien difficile à  apprendre, 
peut-être la plus difficile de sa vie. La leçon du pardon sans limites : 

- Je ne te dis pas jusqu’à sept fois mais jusqu’à soixante-dix fois sept 
fois.
 
Le Maître lui propose d’apprendre à pardonner soixante-dix fois sept 
fois, ce qui revient à pardonner sans compter, passer du pardon de 
l’homme au pardon de Dieu ; c’est dire combien Dieu va bien au-delà 
de nos  calculs.

Ces 490 fois situent la notion de pardon sans limites, en opposition 
à la notion de vengeance sans limites (qui est la plus fréquente), 
exprimée déjà dans le proverbe de Lémek et conservé par la tradi-
tion juive : « J’ai tué un homme pour ma blessure et un enfant pour 
ma meurtrissure. Si Caïn doit être vengé sept fois, Lémek le sera 
soixante-dix-sept fois. » (Genèse 4.24)

Tout l’évangile de la grâce, soudain, fait irruption dans la vie de Pierre. 
La nouvelle est incroyable : les innombrables erreurs humaines ne  
limitent jamais l’infinie miséricorde divine.

Réfléchissez à votre capacité de pardonner. •	
Quelle est votre expérience dans ce domaine ?•	

Le texte : Matthieu 18.23-35 
 
1. La parabole : miroir de la situation de Pierre

- Cher Pierre, semble dire Jésus, c’est fini les comptes d’apothicaire  
et les décomptes dans tes relations avec Dieu et avec tes frères.  
Abandonne tes manières mesquines de juger, de peser, de mesurer. 
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Arrête les calculs infinitésimaux, et les rabais rachitiques.  
Tu es entré dans la sphère des grands nombres. Maintenant, tu vas 
devoir apprendre à te mouvoir bien au-delà du raisonnable.  
Ecoute ce que j’attends de toi :

- Il était une fois un roi qui désirait boucler les comptes de ses em-
ployés. L’un d’eux se présenta avec un compte débiteur de dix mille 
talents. Comme il n’avait pas les moyens de rembourser sa dette, le 
souverain ordonna de le vendre (ainsi que sa femme, ses enfants et 
tous ses biens) pour, au minimum, en récupérer une partie. 
Le fonctionnaire se jeta aux pieds du roi en le suppliant :
- Maître, s’il te plaît, sois patient envers moi, et je te paierai tout.  
(Ce qui était impossible, voir l’encadré ci-après)
Le roi, fortement ému, le laissa partir et lui remit sa dette.
Mais, à peine sorti, l’employé rencontra un collègue qui lui devait cent 
deniers. Aussitôt il lui sauta à la gorge et lui dit d’un air menaçant :
- Paie-moi immédiatement ce que tu me dois !
L’homme se jeta à ses pieds en le suppliant :
- S’il te plaît, sois patient avec moi, et je te paierai tout.
Mais l’autre ne toléra pas le moindre délai supplémentaire.  
Il fit arrêter et jeter son collègue en prison, jusqu’à ce que celui-ci lui 
eut tout remboursé.
Consternés par une telle attitude, les compagnons du prisonnier  
allèrent tout raconter au roi. Alors, le monarque fit immédiatement  
appeler l’employé qu’il venait de libérer de sa dette et lui dit :
- Misérable ! Je t’ai remis une énorme dette uniquement parce que  
tu me l’avais demandé, et toi, ne pouvais-tu pas avoir pitié de ton  
compagnon, comme j’ai eu pitié de toi ?
Le roi était tellement indigné qu’il ordonna à ses gardes de le mettre 
en prison jusqu’à ce qu’il ait entièrement remboursé sa dette. 
 
C’est ainsi que Dieu peut traiter ceux qui refusent de pardonner de 
tout leur cœur à leurs frères.
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Dix-mille talents correspondaient à 216 tonnes d’argent. Somme 
énorme, si l’on considère que, selon Flavius Josèphe, l’impôt annuel 
de toute la Judée s’élevait à 600 talents.  
(NBS, édition d’étude, 2002, p.1274, note 24.) 
 
Dans la parabole des ouvriers de la dernière heure, les ouvriers  
reçoivent comme salaire d’une journée de travail, un denier (mon-
naie romaine) ce qui correspond à 3,8 g d’argent. Alors si vous voulez 
calculer le nombre de jours de travail (sans rien dépenser) qu’il faut 
accomplir pour rembourser les 216 tonnes d’argent…

 

Suivant la tradition biblique, Jésus utilise des histoires pour transmettre 
un message. Comme les grands maîtres de son peuple, le Maître sait, 
par expérience, que, si on raconte à quelqu’un une histoire qui  
convient au moment opportun, on peut arriver à changer son  
existence. Et le Maître voulait changer la vie de Pierre.

- Ta situation, mon ami Pierre, ressemble à celle de ce fonctionnaire qui 
devait dix mille talents. Dans le livre de comptes de Dieu, à la rubrique 
« dettes » apparaît, en face de ton nom, un nombre astronomique, qui 
couvre quasiment toute la page.

- En réalité, non seulement le nombre est démesuré, mais, de plus, il 
ne cesse d’augmenter à une vitesse vertigineuse. Regarde-toi dans le 
miroir de ce fonctionnaire, parce que c’est toi.

- Face à cette dette immense, ton « sept », Pierre, paraît ridicule, 
franchement grotesque.

Comme ce serviteur, Pierre ne pourrait jamais rembourser la dette.  
Ne pourrait jamais combler le vide qui le sépare de son créateur.
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2. La parabole, miroir de notre histoire

Or cette histoire, c’est aussi la nôtre. Nous conservons tous, en 
quelque recoin de notre conscience, le sentiment que nous sommes  
loin de la perfection de Dieu, un sentiment d’indignité. C’est ce 
qu’implique la notion de péché. Nous nous sommes éloignés de Dieu, 
nous nous sommes coupés de lui et ne pouvons pas rétablir le lien. 
D’où cette parabole de Jésus. Nous avons tous quelque part dans un 
recoin de notre tête une dette que nous ne pouvons pas payer et dont 
nous ne pouvons nier les dégâts irréparables.

- Une ingratitude cruelle et stupide envers un être proche, devant 		
laquelle notre repentir nous semble incapable d’effacer le mal infligé.

- Une injustice infligée et impossible à rectifier. 

- Une occasion perdue d’accomplir un geste d’entraide, qui ne se 
représentera jamais. 

- Une attitude ou des paroles blessantes dont nous nous sentons  
sans cesse coupables.

Des dettes que nous ne pouvons payer, dont les chiffres en rouge ne 
cessent de s’accumuler sur l’implacable écran du compteur numérique 
de nos remords. Que ne donnerions-nous pour pouvoir tout payer ?

Comment vous sentez-vous sous le regard de Dieu : 			  •	
	 culpabilisé ? confiant en la bonté de Dieu ?

Comme le serviteur tentez-vous de « rembourser » Dieu ? 		 •	
	 De quelle manière ? Par quelles « bonnes œuvres » ?
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3. La solution incroyable de la parabole

Emu de compassion devant le repentir de son serviteur, le maître le 
laisse partir et lui remet sa dette. Verset 27.

Ce serviteur a vraiment un maître d’une générosité infinie : touché par 
la situation désespérée de son serviteur, celui-ci lui remet entièrement 
sa dette, sans demande de compensation en retour, sans augmenter  
le temps de travail de cet esclave sur qui il a droit de vie et de mort.  
Il n’attend rien en retour. Il agit de manière totalement gratuite.  
 
La grande nouvelle de l’évangile est que, pour Dieu, il n’existe pas de 
dettes qu’on ne peut payer. Parce que notre dette a été totalement  
effacée, il n’y a plus rien à payer. L’unique chiffre qui apparaît encore  
en bas de page est un précieux zéro. L’amnistie est totale.  
Quel que soit la faute, le délit ou la culpabilité. 

Comment vous sentez-vous dans vos « comptes » avec Dieu ?•	
Que pensez-vous de cette bonne nouvelle de la remise de dette ?•	
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4. Quelqu’un a payé pour tout. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Une telle nouvelle ne nous fait-elle pas sauter de joie et crier de  
gratitude ? Pourquoi avons-nous tant de peine à accepter que la grâce 
soit gratuite ? Pourquoi nos vieilles histoires ne se terminent-elles  
jamais ? Pourquoi traînons-nous tant de culpabilité ?
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5. Le pardon véritable

Dans cette parabole, la dette du compagnon du serviteur grâcié est 
dérisoire à côté de celle que le Maître venait de lui remettre : environ 
trois mois et demi de salaire à côté de la somme astronomique de dix 
mille talents, impossible à rassembler ! Verset 28.
Et l’attitude de ce serviteur tranche d’une manière choquante avec 
celle de son maître. Alors que grâce lui a été accordée, il violente son 
débiteur et le fait jeter en prison, exigeant le remboursement de la 
dette. Les autres serviteurs sont si attristés par tant d’injustice qu’ils 
préviennent le maître. Verset 31.

Le prix moyen d’un esclave sur le marché local variait entre 200 et  
2 000 deniers. Un talent valait 6 000 deniers. Pour plus d’informations 
sur les monnaies de l’époque, voir la Nouvelle Bible Segond, p. 1729.

 
La seconde partie de la parabole révèle ce qu’est le pardon véritable, 
celui qui correspond à un repentir sincère. Accepter d’être pardonné 
implique aussi accepter de pardonner. Pardonner coûte toujours.  
A Dieu, cela a coûté la vie de son Fils. 

S’il est difficile à l’être humain de pardonner, il lui en coûte autant 
d’accepter le pardon. La position de celui qui pardonne est noble et 
honorable, alors que celle du pardonné paraît pénible, au point que, 
parfois, elle provoque une rancœur pleine d’ingratitude envers  
celui qui accorde son pardon. Celui qui pardonne doit faire preuve 
de tact, d’humilité et d’authenticité pour ne pas blesser le pardonné. 
Nous avons à vivre le pardon comme un acte inspiré par la grâce de 
Dieu, pas comme un acte héroïque venant de notre grandeur d’âme !  
Si nous sommes disposés à recevoir le pardon, nous devrions aussi 
être disposés à l’accorder. La parole divine de « je te pardonne » 
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Ce sont nos maladies qu’il supportait,
C’est de notre souffrance qu’il s’était chargé.
Et nous, nous pensions : C’est Dieu qui le punit de cette façon,
C’est Dieu qui le frappe et l’abaisse.
Mais il était blessé à cause de nos fautes, 
Il était écrasé à cause de nos péchés.
La punition qui nous donne la paix est tombée sur lui.
Et c’est par ses blessures que nous sommes guéris.
Nous étions tous comme des moutons perdus,
Chacun suivait son propre chemin.
Et le Seigneur a fait retomber sur lui nos fautes à nous tous. 
 

Esaïe 53. 4-6 
		



s’accompagne implicitement de cet impératif : « Pardonne à ton tour ». 
Le « Notre Père » récité par les chrétiens ne dit-il pas : « Pardonne-nous 
nos offenses comme nous pardonnons à ceux qui nous ont offensés » ?  
C’est la prière enseignée par Jésus à ses disciples.  (Voir Matthieu 6.9-15.)

Y a-t-il pour vous des pardons impossibles à accorder ?•	
Que faire de ce mur de l’impossible ? Comment le renverser ?•	

 

6. Le serviteur impardonnable

Le débiteur ingrat a irrité ses collègues à cause de l’oubli de sa propre 
expérience, disions-nous au paragraphe précédent. 
 
En dépit de la grâce reçue, il s’obstine à vivre sous la férule de la loi : 
Comme ce fonctionnaire s’obstine à se référer à la loi, le roi applique la 
loi et lui réclame à son tour sa véritable dette. Versets 32-35.

L’acceptation de la grâce, quand elle est sincère, conduit naturellement 
à un nouveau comportement. Comment puis-je tendre ma main de 
pécheur pour recevoir le pardon de la main blessée de Christ et, avec 
cette même main, tenter d’étrangler mon voisin ? 

Accepter le pardon, c’est accepter d’entrer dans sa dynamique, 
autrement dit, de se mettre à pardonner à son tour. Et, seul celui qui 
a vraiment expérimenté ce que signifie être pardonné est capable de 
vraiment pardonner aux autres. 

Lorsque qu’il nous dit « je te pardonne », Dieu nous met en face de nos 
débiteurs et nous dit encore : 
« Et maintenant, toi, leur pardonnes-tu aussi ? »
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La fin de la parabole est dramatique. Ce serviteur, grâcié par le roi, 
perd sa place dans le royaume à cause de son incapacité à vivre son 
état d’homme pardonné, libre, reconnaissant, aimant et qui libère 
l’autre à son tour.

Il en est ainsi du Royaume de Dieu : seuls peuvent y rester ceux qui  
apprennent  du Christ la capacité de pardonner et d’aimer.

 
 

7. Le pardon source de plus de vie

Le pardon est bien plus qu’un enterrement du passé, c’est une résur-
rection capable de mettre en route une nouvelle vie pour moi et pour 
le bénéficiaire, capable aussi de refaire notre histoire. C’est entrer dans 
une nouvelle forme de pensée. 

J’entre dans la reconnaissance pour la libération que Dieu m’a  
donnée et je commence à regarder l’autre comme Dieu me regarde : 
un être qui a aussi besoin d’être pardonné.  C’est comme se donner 
une nouvelle page blanche pour continuer à y écrire une histoire plus 
belle, avec plus de joie.

Le pardon de Dieu est notre ultime espérance, notre unique source de 
paix. Notre réconciliation avec lui nous réconcilie avec nous-même et 
avec nos semblables, nous libérant non seulement de l’amertume des 
offenses du passé, mais aussi de notre orgueil présent, et de beaucoup 
de souffrances futures. 
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Si nous voulons nous libérer du poids de la rancœur ou de la culpabi-
lité, si nous voulons réellement élever le niveau de notre vie spirituelle, 
nous devons considérer le pardon comme une nécessité vitale. Il agira 
comme un tremplin qui donne de l’élan pour un nouveau départ !

Prenez le temps de penser au pardon que Dieu veut vous 		 •	
	 accorder et de lui confier des situations précises dont vous 		
	 voulez être délivrées.

Prenez le temps de regarder dans votre cœur. 				   •	
	 Y a-t-il des rancœurs enfouies ?

Si oui, que pourriez-vous faire pour changer cette situation ?•	
 

Et bonne suite dans votre cheminement, le cœur léger !
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